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duquel le trio accomplit ses rites païens. Au son d’un 
beat électro d’emblée assourdissant, alternant avec des 
phases d’un silence plus intimiste, les trois interprètes 
se lancent dans des changements de costumes aux 
allures de combats ou de rites d’initiation particulière-
ment brutaux (Dark Pratices, Pièce distinguée n°51). Le 
vêtement y apparaît autant comme le substitut d’une 
chair mutilée, réduite en lambeaux, que comme un 
moyen de travestissement, qui renoue avec l’esthétique 
burlesque chère à la chorégraphe. En combinaisons de 
nylon ou de lycra, nus ou cagoulés, les trois danseurs 
enfilent perruque, robe et bonnet en fourrure pour se 
donner de nouvelles identités, notamment celles d’un 
super héros (Super Romeo, Pièce distinguée n°50) 
ou d’une sirène tricéphale (Sirenas, Pièce distinguée 
n°46) qui donne un grand coup pied (de queue) dans 
la fourmilière du genre. À travers cette galerie de 
personnages délurés, au bord de la folie ou en pleine 
transe nerveuse, La Ribot entend déconstruire les 
rapports de pouvoir qui structurent l’ensemble des 
relations humaines et sociales. Le spectacle satirique 
de ces actions absurdes, qui se révèlent finalement 
vaines et gratuites, finissent en effet par discréditer 
l’ordre dominant auquel on pense pouvoir les rapporter. 

Si le traitement réservé au corps dans les Pièces dis-
tinguées a toujours tendu vers une certaine violence, 
l’image du corps maltraité atteint ici son paroxysme, 
notamment à travers la figure du « corps sacrifié » des 
Pièces n°47 (Sacrifice I) et n°53 (Sacrifice II). La Ribot 
le met ici à l’épreuve avec une radicalité sans doute 

plus poussée que dans ses précédents travaux. Dans 
cette orgie ténébreuse, orchestrée d’une main de 
maîtresse, la teneur transgressive de l’action tient à 
sa façon de désinhiber des instincts cruels qui fondent 
l’humanité en chacun de nous et à baliser le chemin 
d’une régression. Marquer son propre corps et celui de 
l’autre, au feutre ou à la peinture, comme on assène 
des coups de couteau, ou reconstituer une scène de 
meurtre et exalter des meurtrissures d’un cadavre 
encore tiède (Olivia, Pièce distinguée n°49) figent les 
personnages dans les représentations d’un corps déchu 
et sauvage, qui s’oppose en tous points à l’iconographie 
du corps sacré. Sa sexualisation appuyée n’en donne 
pas davantage une image désirable. Le corps libidinal 
ne fait pas ici une démonstration de pleine jouissance, 
ou alors au sens que lui confère la psychanalyse la-
canienne, comme un savant mélange de plaisir et de 
douleur qui flirte avec le morbide. Les jambes écartées, 
comme offerte à un agresseur, La Ribot se lance par 
exemple, cuisse contre hanche, dans une danse sen-
suelle exécutée à trois, et répétée en boucle jusqu’à 
la douleur (Desasosiego, Pièce distinguée n°52). Du 
soin à l’agressivité, de la créativité à la destruction, 
Another Distinguée place ainsi le corps sacrifié au 
cœur d’une ambivalence esthétique et conceptuelle 
qui permet à La Ribot de livrer une critique éclatante 
et sans concession des corps contemporains.

Le CENTQUATRE-PARIS
Mer. 13 au sam. 16 novembre 20h30

Durée : 1h20

Cinquième et dernière en date, cette série réunit les 
Pièces distinguées n°46 à 53 au cœur d’un dispositif 
inédit, un « black cube », à mi-chemin entre le lieu 
d’exposition contemporain et l’espace scénique tra-
ditionnel. Dans ce théâtre d’ombres, La Ribot et ses 
deux complices, Thami Manekehla et Juan Loriente, 
déroulent l’action en huit temps d’une orgie téné-
breuse, où l’expression pulsionnelle dispute le plaisir 
sadique. Leur présence diffuse y est à l’image d’une 
action partiellement soustraite à la visibilité, suivant 
une dramaturgie placée sous le signe de « l’art de 
commencer et l’art de terminer », la sixième confé-
rence potentielle d’Italo Calvino à Harvard que ce 
dernier, décédé avant, n’a pu donner. L’écrivain et 
philosophe y décrit le vertige des inventions possibles 
face à nouvelle création et le fait qu’aucun des choix 
réalisés ne puisse épuiser les potentiels narratifs d’une 
histoire. Another Distinguée illustre cette affirmation 
en livrant une représentation opaque et parcellaire, 
qui compose avec des zones d’ombres et des points 
aveugles. La pièce se comprend ainsi comme l’actua-
lisation d’une mémoire en défaut, un nœud d’images 
fugaces et d’identités provisoires, dans laquelle la 
répétition de gestes fugitifs jettent un doute sur leur 
propre consistance. 

Au centre, une structure monolithique noire, dont la 
forme et le sens sont difficilement identifiables, devient 
un personnage à part entière (Sonia, Pièce distinguée 
n°46). Sa présence, possiblement inquiétante, organise 
également les déplacements comme un totem autour 
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Panoramix est un spectacle anthologique qui réunit, 
réorganise et repositionne les Pièces distinguées 
des trois premières séries / spectacles créés et in-
terprétés par La Ribot entre 1993 et 2000 : 13 Piezas 
distinguidas (1993), Más distinguidas (1997) et Still 
Distinguished (2000).
N°17, Sin Titulo IV, 1997, série Más distinguidas 1997, 
Propriétaire distinguée : Isabelle Rochat, Lausanne

N°2, Fatelo con me, 1993, série 13 Piezas distinguidas 
1993, Propriétaire distingué : Daikin air conditions, 
Madrid

N°1, Muriéndose la sirena, 1993, série 13 Piezas 
distinguidas 1993, en mémoire de Chinorris

N°15, Numeranda, 1996, série Más distinguidas 1997, 
Propriétaire distinguée : Blanca Calvo, Madrid

N°19, 19 equilibrios y un largo, 1997, série Más 
distinguidas 1997, Propriétaire distinguée : Marga 
Guergue, New York

N°28, Outsized Baggage, 2000, série Still Distinguished 
2000, Propriétaire distingué : Matthiew Doze, Paris

N°4, De la vida violenta, 1993, série 13 Piezas 
distinguidas 1993

N°6, Ya me gustaría a mi ser pez!, 1993, série 13 
Piezas distinguidas 1993, Propriétaire distingué : North 
Wind, Barcelone

N°14, N°14, 1996, série Más distinguidas 1997, 
Propriétaire distinguée: Lois Keidan, Londres

N°22, Oh! Compositione, 1997, série Más distinguidas 
1997, Propriétaire distinguée : Robyn Archer, Adelaide 
(Australie)

N°24, Missunderstanding, 1997, série Más distinguidas 
1997, Propriétaire distingué : North Wind, Barcelone

N°16, Narcisa, 1996, série Más distinguidas 1997

N°30, Candida Iluminaris, 2000, série Still Distinguished 
2000, Propriétaire distingué : Victor Ramos, Paris

N°20, Manual de Uso, 1997, série Más distinguidas 
1997, Propriétaire distingué : Thierry Spicher, Lausanne

N°9, La vaca sueca, 1994, série 13 Piezas distinguidas 
1993, en mémoire de Peter Brown

N°3, Sin título I, 1993, série 13 Piezas distinguidas 1993

N°21, Poema Infinito, 1997, série Más distinguidas 
1997, Propriétaires distingués : Julia et Pedro Nuñez, 
Madrid

N°7, Cosmopolita, 1994, série 13 Piezas distinguidas 
1993, Propriétaire distingué : Nacho van Aersen, Madrid

N°8, Capricho mío, 1994, série 13 Piezas distinguidas 
1993, Propriétaire distingué : Bernardo Laniado-
Romero, New York

N°31, de la Mancha, 2000, série Still Distinguished 
2000, Propriétaire distingué : R/B Jérôme Bel, Paris

N°18, Angelita, 1997, série Más distinguidas 1997, 
Propriétaire distingué : Malpelo, Barcelone

N°13, Para ti, 1994, série 13 Piezas Distinguidas 1993

N°23, Sin titulo III, 1997, série Más distinguidas 1997, 
Propriétaire distingué : Gag Comunicación, Madrid

N°27, Another Bloody Mary, 2000, série Still 
Distinguished 2000, Propriétaires distingués : Franko 
B et Lois Keidan, Londres

N°29, Chair 2000, série Still Distinguished 2000, 
Propriétaire distingué : Arsenic, Lausanne

N°10, Hacia dónde volver los ojos, 1994, série 13 
Piezas Distinguidas 1993, Propriétaire distingué : Rafa 
Sanchez, Madrid

N°32, Zurrutada, 2000, série Still Distinguished 2000, 
Propriétaire distingué : Arteleku, San Sebastián

N°11, Sin título II, 1994, série 13 Piezas distinguidas 
1993, Propriétaire distingué : Olga Mesa, Madrid

N°33, S liquid, 2000, série Still Distinguished 2000, 
Propriétaire distingué : Museo Nacional Centro de 
Arte Reina Sofía. Donation de Soledad Lorenzo, 2019

N°25, Divana 1997, série Más distinguidas 1997, 
Propriétaire distingué : De Hexe Mathilde Monnier, 
Montpellier

N°26, N°26, 1997, série Más distinguidas 1997, 
Propriétaire distingué : Ion Munduate, San Sebastián

N°34, Pa amb tomàquet, 2000, série Still Distinguished 
2000, Propriétaire distingué : Gerald Siegmund, 
Francfort

N°5, Eufemia, 1993, série 13 Piezas distinguidas 1993

N°12, La próxima vez, 1994, série 13 Piezas distinguidas 
1993, Propriétaire distingué : Juan Dominguez, Madrid 
(non performée)

« Pièces distinguées »
par ordre d’apparition

Another Distinguée est la cinquième et dernière série 
en date des Pièces distinguées. Elle prend place 
dans un espace plongé dans le noir, un black cube 
qui rend la vision opaque et la présence diffuse. 
N°48, Sonia, 2016, série Another Distinguée 2016, 
installation

N°51, Dark Practices, 2016, série Another Distinguée 
2016. Interprètes, La Ribot et Thami Manekehla

N°50, Super Romeo, 2016, série Another Distinguée 
2016. Interprètes, La Ribot et Juan Loriente

N°46, Sirènes, 2016, série Another Distinguée 2016. 
Interprètes, La Ribot, Juan Loriente et Thami Manekehla

N°47, Sacrifice I, 2016, série Another Distinguée 2016. 
Interprètes, La Ribot et Juan Loriente

N°53, Sacrifice II, 2016, série Another Distinguée 2016. 
Interprètes, La Ribot et Thami Manekehla

N°52, Desasosiego, 2016, série Another Distinguée 
2016. Interprètes, La Ribot, Juan Loriente et Thami 
Manekehla

N°49, Olivia, 2016, série Another Distinguée 2016. 
Interprètes, La Ribot, Juan Loriente et Thami Manekehla
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En 2011, elle lance PARAdistinguidas, une nouvelle série 
des Pièces distinguées conçue pour cinq danseuses : 
Anna Williams, Marie-Caroline Hominal, Laetitia Dosch, 
Ruth Childs et elle-même ainsi que pour vingt figurants. 
En 2012 elle achève EEEXEEECUUUUTIOOOOONS!!!, 
une commande chorégraphique majeure du Ballet de 
Lorraine à Nancy. En 2012 également, le MUAC (Mexico 
City’s Contemporary Art University Museum) inaugure 
son espace d’exposition de live art par une exposition 
monographique consacrée à son œuvre. En 2014, aux 
côtés du compositeur et pianiste Carles Santos, elle 
réalise Beware of Imitations!, une installation-vidéo en 
hommage à la danseuse américaine Loïe Fuller. Elle 
collabore avec Juan Domínguez et Juan Loriente, avec 
qui elle crée la pièce scénique, El Triunfo de La Libertad 
(2014). FILM NOIR (2014), projet qui explore la figure 
du figurant dans les grandes productions cinémato-
graphiques, est montré aux Rencontres Internationales 
de Paris. Another Distinguée (2016) est la cinquième 
série des Pièces distinguées. Dans ce spectacle, La 
Ribot est sur scène aux côtés de Juan Loriente et du 
danseur chorégraphe Thami Manekehla. En 2017, le 
Festival Tanz im August à Berlin consacre une grande 
rétrospective au travail chorégraphique et visuel de 
La Ribot. La Ribot est également artiste associée au 
CND Centre national de la danse.

Les spectacles de La Ribot tournent aujourd’hui dans le 
monde entier, son travail de plasticienne et de vidéaste 
figure au sein de collections privées et publiques en 
Europe, notamment la collection du Centre national des 
arts plastiques et du Centre Pompidou. Elle poursuit 
son travail à l’international depuis Genève, en Suisse. 
Henrique Amoedo, directeur de la compagnie de danse 
inclusive Dançando com a Diferença, de Madère, invite 
La Ribot en 2017 à créer une chorégraphie avec sa 
compagnie. De cette étroite collaboration est née 
en septembre 2018 Happy Island, une œuvre aussi 
bien poétique que politique. Sa plus récente création, 
en collaboration avec Mathilde Monnier et Tiago 
Rodrigues, Please Please Please a été présentée au 
Théâtre de Vidy (Lausanne) en septembre 2019.

La Ribot au Festival d’Automne à Paris : 
2014	 El Triunfo de La Libertad / La Ribot, 
	 Juan Domínguez et Juan Loriente 
	 (Centre Pompidou)
2011	 PARAdistinguidas (Centre Pompidou) 
2009	 llámame mariachi (Centre Pompidou) 
2008	 Gustavia (Centre Pompidou)
2004	 40 Espontaneos (Centre Pompidou) 

Née à Madrid en 1962, La Ribot vit et travaille à Genève. 
De 1975 à 1984, elle étudie le ballet classique, moderne 
et la danse contemporaine à Madrid, puis en France, en 
Allemagne et enfin à New York. En 1984, elle s’installe 
à Madrid où elle travaille comme chorégraphe et crée 
sa première pièce Carita de Angel en 1985. En 1986, 
en compagnie de la danseuse et chorégraphe Blanca 
Calvo, elle cofonde le groupe Bocanada Danza, au 
sein duquel elle présente les travaux de nombreux 
artistes et danseurs, jusqu’à sa dissolution, en 1989.
C’est à partir de 1991 qu’elle commence à travailler 
sous le nom de La Ribot et inaugure le « strip-tease 
humoristique » Socorro! Gloria!, une pièce qui attire un 
nouveau public et qui lui inspire sa série solo 13 Piezas 
distinguidas. L’intégralité des 13 Pièces distinguées est 
jouée pour les premières fois à Madrid entre 1993 et 
1994. À cette même période, elle crée également deux 
duos, pour elle et pour le comédien Juan Loriente – Los 
trancos del avestruz (1993) et Oh! Sole! (1995) – et 
collabore avec un groupe de chorégraphes basé à 
Madrid sur la mise en place d’un collectif de recherche 
en danse expérimentale, UVI-La Inesperada.

En 1997, La Ribot part vivre à Londres et continue 
de travailler sur son projet de Pièces distinguées. 
Más distinguidas (1997), la seconde série des Pièces 
distinguées, est inaugurée à Madrid et fait partie du 
programme de la quinzaine de danse contemporaine 
et de discussions, Desvaciones, organisée par La Ribot, 
Blanca Calvo et l’écrivain et professeur José A. Sánchez. 
Desvaciones fut un événement annuel jusqu’en 2001 et 
rassembla de nombreux spécialistes des arts, écrivains 
et universitaires. À Londres, La Ribot noue des liens 
forts avec la communauté locale et internationale du 
live art et poursuit son travail en remettant en question 
les liens établis entre le live art, situé dans les galeries, 
et la danse contemporaine. Sa troisième série de Pièces 
distinguées, Still Distinguished (2000), est conçue pour 
les galeries mais est présentée dans une grande variété 
de lieux, dont des théâtres, comme le Théâtre de la 
Ville à Paris, la Galería Soledad Lorenzo de Madrid, le 
Mousonturm à Francfort, le Festival Nouvelle Danse 

à Montréal, le SMAK à Gand, le KIASMA à Helsinki, 
le Moderna Museet à Stockholm et la South London 
Galerie en Grande-Bretagne. En 2003 elle créé à la 
Tate Modern, Panoramix, un spectacle d’une durée 
de trois heures rassemblant ses trente-quatre Pièces 
distinguées. Ce spectacle a, par la suite, voyagé dans 
d’autres centres d’arts européens, tels le Musée Reina 
Sofía à Madrid ou le Centre Pompidou à Paris.

En 2000, La Ribot amorce un travail sur la vidéo : 
elle expérimente plus particulièrement l’utilisation 
du plan-séquence, tourné du point de vue du corps 
et développe le concept de corps-opérateur. Cette 
approche a irrigué nombre de ses œuvres depuis les 
années 2000, dont l’installation vidéo, Despliegue 
(2001) et Mariachi 17 (2009). La même année, elle 
crée le spectacle llámame Mariachi, un nouveau travail 
mêlant vidéo et performance live. llámame Mariachi 
tourne en Europe, Amérique du Sud et États-Unis ; il 
est également joué à Londres en 2011 dans le cadre 
de la manifestation Move: Choreographing You, de 
la Hayward Gallery, une exposition consacrée aux 
relations entre les arts, la danse et la participation. 
Move: Choreographing You inspire également l’œuvre 
participative Walk the Chair, la première installation 
plastique réalisée par La Ribot.

En 2004, La Ribot s’installe à Genève, en Suisse. De 
2004 à 2008, elle fonde et codirige « Art/Action », un 
département de la Haute École d’Art et de Design de 
Genève, destiné à l’enseignement et à la recherche 
en live art. Les années 2000 sont marquées par les 
créations de la pièce participative de grande enver-
gure 40 Espontáneos (2004), puis de Laughing Hole 
(2006) à l’Art Unlimited de Bâle, une pièce de six 
heures dénonçant le système de Guantánamo et les 
abus de l’Occident en matière de droits de l’Homme. 
Gustavia (2008) est un duo conçu et joué avec la 
danseuse et chorégraphe Mathilde Monnier. La Ribot 
poursuit le développement et la présentation de sa 
production artistique à l’international et participe à 
plusieurs expositions au Japon et à Séoul.

La Ribot
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Les collaborateurs 
artistiques du Portrait 

Mathilde Monnier 
Venue à la danse tardivement et après une expérience 
de danseuse dans les compagnies de Viola Farber 
et François Verret, Mathilde Monnier s’intéresse à la 
chorégraphie dès 1984, alternant des créations de 
groupe, solos et duos. De pièce en pièce, elle déjoue 
les attentes en présentant un travail en constant re-
nouvellement. Ses questionnements artistiques sont 
liés à des problématiques d’écriture du mouvement 
en lien avec des questions plus larges comme « l’en 
commun », le rapport à la musique, la mémoire. Ses 
spectacles tels Pour Antigone, Déroutes, Les lieux de là, 
Surrogate Cities, Soapéra ou Twin paradox sont invités 
sur les plus grandes scènes et festivals internationaux. 
Elle alterne la création de projets qu’elle signe seule 
avec des projets en cosignature, rencontrant différentes 
personnalités du monde de l’art : Katerine, Christine 
Angot, La Ribot, Heiner Goebbels... De janvier 2014 
à juin 2019, elle dirige le CND Centre national de la 
danse implanté à Pantin et à Lyon.

Tiago Rodrigues
Comédien portugais, Tiago Rodrigues n’a d’abord 
d’autre ambition que de jouer avec des gens qui vou-
draient inventer ensemble des spectacles. Sa rencontre 
avec le tg STAN en 1997, marque définitivement son 
attachement à l’absence de hiérarchie au sein d’un 
groupe en création. En 2003, il fonde avec Magda 
Bizarro la compagnie Mundo Perfeito. En France, il 
présente notamment sa version en portugais d’Antoine 
et Cléopâtre d’après William Shakespeare, qui paraît, 
comme toutes ses pièces traduites en français, aux édi-
tions Les Solitaires intempestifs. By Heart est présenté 
en 2014 puis en 2015 au Théâtre de la Bastille, qui l’invite 
par la suite à mener une « occupation » du théâtre 
durant deux mois au printemps 2016, pendant laquelle 
il crée Bovary. À la tête du Teatro Nacional D. Maria II 
à Lisbonne depuis trois ans, il conserve une économie 
de moyens qu’il s’est appropriée comme grammaire 

personnelle et il devient, à plus large échelle, lanceur 
de ponts entre villes et entre pays, hôte et promoteur 
d’un théâtre vivant. En 2018, Tiago Rodrigues reçoit 
XVe Prix Europe Nouvelles Réalités.

Dançando com a Diferença
Conçu sous forme de projet en 2001, Dançando com 
a Diferença est une compagnie de danse inclusive 
professionnelle basée sur l’île de Madère (Portugal) 
et remarquée pour de nombreux travaux artistiques 
qui mettent en scène des danseurs, porteurs ou non 
de handicap.
Henrique Amoedo, fondateur et mentor du projet, 
est à l’origine du concept de danse inclusive, il est 
assisté dans sa direction artistique par Telmo Ferreira.
Dançando com a Diferença a collaboré avec plusieurs 
artistes de danse contemporaine portugais, notam-
ment Clara Andermatt, Rui Horta et Tânia Carvalho. 
En 2018, La Ribot, invitée par Henrique Amoedo, créé 
la pièce Happy Island réalisée en coproduction par les 
deux compagnies.

Raquel Freire
Raquel Freire est réalisatrice, écrivain, scénariste et 
productrice portugaise. Ses films – Rio Vermelho, 
Rasganço, Veneno Cura, SOS, This is my face: theater 
creators, L’Académie, Dreamocracy – ont été sélec-
tionnés dans des festivals internationaux (Venise, São 
Paolo, Montréal). Elle prépare actuellement deux do-
cumentaires sur l’activisme féministe en politique et 
l’intangibilité de l’art, ainsi que deux films de fiction, 
TransIbericLove et Ulisseia. En 2018, elle est invitée par 
La Ribot à Madère pour réaliser le film de Happy Island. 

Josep Maria Martín 
Josep Maria Martín est un artiste visuel. La collaboration 
est au centre de sa pratique artistique. Il invite ainsi 
régulièrement d’autres artistes et/ou des néophytes, 
susceptibles d’être liés à ses projets : architectes, 
travailleurs sociaux, designers, médecins, infirmiers, 
scientifiques, etc.
Il a été responsable pédagogique à l’École supérieure 
des Beaux-Arts à Perpignan et a enseigné à la Haute 
École d’art et de design de Genève pendant près 
de dix ans, au sein du Pôle Arts Action, où il fait la 
rencontre de La Ribot. Happy Island est leur première 
collaboration. 

Éric Wurtz
Créateur lumière, Éric Wurtz commence sa carrière 
en 1983 et collabore avec des chorégraphes tels que 
Lucinda Childs, François Chaignaud et Cecilia Bengolea, 
Régine Chopinot, Philippe Decouflé, Mathilde Monnier... 
Dans le domaine théâtral, il collabore avec Maurice 
Bénichou, Philippe Genty, Alain Maratrat, Olivier 
Martinaud Boyzie Cekwana, Ahn Aesoon, Bouchra 
Ouizguen et John Scott. Pour La Ribot, il signe les 
lumières des pièces : Gustavia (2008), PARAdistinguidas 
(2011), EEEXEEECUUUUTIOOOOONS!!! (2012), El Triunfo 
de La Libertad (2014), Another Distinguée (2016) et 
la création Please Please Please (2019), ainsi que 
celles des reprises de Panoramix (1993-2003), Más 
distinguidas (2015) et de Distinguished Hits (1991-
2000). 

Juan Loriente
Ancien joueur de tennis, Juan Loriente est un co-
médien espagnol. Il est notamment un des acteurs 
emblématiques du metteur en scène Rodrigo Garcia. 
Il apparaît dans plusieurs courts-métrages, dirige des 
projets radiophoniques, des projets de recherche 

de théâtre, des spectacles et des ateliers dans des 
centres de formation. Sa collaboration avec La Ribot 
démarre en 1994, pour la pièce Los trancos del avestruz 
qu’elle signe et interprète à ses côtés. Juan Loriente 
est également présent dans Oh! Sole! (1995) puis 
dans Another Distinguée (2016), dernière série des 
Pièces distinguées. Il cosigne, avec La Ribot et Juan 
Dominguez, El Triunfo de La Libertad (2014).

Thami Manekehla
Thami Manekehla est un danseur et chorégraphe 
sud-africain. Il est à l’origine du projet Statement Art 
et codirige le projet Nyakaza S.P.A.C.E à Soweto de-
puis 2012. Il a remporté le prix de la biennale Danse 
de l’Afrique Danse ! en 2008. Il a été interprète de 
minor matter de Ligia Lewis. En 2016, il rejoint Juan 
Loriente et, avec La Ribot, forment le trio d’interprètes 
d’Another Distinguée.

Tamara Alegre
Tamara Alegre est une danseuse et chorégraphe es-
pagnole. Elle a étudié à DOCH à Stockholm et sa 
première création FIEBRE a été présentée en 2018 au 
festival Les Urbaines (Lausanne). Elle a notamment été 
interprète pour Mårten Spångberg, Nikima Jagudajev, 
Pan Daijing, Dora García et María Romero. 
En 2013, elle rencontre La Ribot et devient l’une des 
interprètes de Laughing Hole. Elle a également travaillé 
au sein de la compagnie La Ribot en production et 
régie plateau.
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Warm Up Sessions
Avec La Ribot 
Le Festival d’Automne à Paris est heureux de s’associer 
à Lafayette Anticipations pour plusieurs Warm Up 
Sessions cet automne.
Curatées par Madeleine Planeix-Crocker, les Warm Up 
Sessions débutent par un échauffement proposé par le 
ou la danseur·se ou le collectif invité·e et est suivi par 
une discussion sur des sujets alliant mouvements du 
corps et de la société. Avec ce programme, Lafayette 
Anticipations souhaite associer l’effort du corps à 
l’effervescence de l’esprit. 

Dimanche 3 novembre 16h-17h30
Lafayette Anticipations
9, rue du Plâtre 75004 Paris
Gratuit – Réservation obligatoire via
mediation@lafayetteanticipations.com

Rencontre
La Ribot en conversation avec Jérôme Bel, 
chorégraphe
Depuis 2000, La Ribot emploie la vidéo dans le contexte 
de performances et installations qui interrogent les 
limites du corps et du « temps réel » de l’œuvre vivante.
La séance sera consacrée à la présentation de ses 
œuvres majeures et de ses recherches actuelles, 
commentées par La Ribot et Jérôme Bel.

Dimanche 15 septembre 17h
Centre Pompidou – Cinéma 1
Place Georges-Pompidou 75004 Paris
Entrée libre

Compagnie La Ribot-Genève

Direction, La Ribot
Responsable de diffusion, Paz Santa Cecilia 
Production et communication, Sara Cenzual 
Administration et finances, Gonzague Bochud 
Direction technique, Marie Prédour

Olivia Csiky-Trnka
Suissesse née à Brastilava, Olivia Csiky-Trnka est co-
médienne, dramaturge, pratique la danse et l’impro-
visation. Elle a créé en 2017 le solo spatial Protocole 
V.A.L.E.N.T.I.N.A. En parallèle de ses projets personnels, 
elle joue pour plusieurs metteurs en scène. Au cinéma, 
on a pu la voir dans les films de Virginie Despentes et 
de Lionel Baier. Elle rencontre La Ribot en 2013 et est, 
depuis, une des interprètes de la pièce Laughing Hole.

Delphine Rosay
Comédienne et assistante à la mise en scène, Delphine 
Rosay a travaillé avec plusieurs metteurs en scènes 
suisses et principalement avec Oskar Gómez Mata, 
avec qui elle a fondé la compagnie L’Alakran. En 2007, 
elle devient une des interprètes de Laughing Hole et 
llámame Mariachi, dans lesquelles elle est aux côtés 
de La Ribot et de Marie-Caroline Hominal. À partir 
de 2011, elle quitte la scène pour se consacrer à la 
pédagogie théâtrale. 

Fernando de Miguel
Musicien et compositeur suisse d’origine espagnole, 
issu de la scène rock genevoise, Fernando de Miguel 
se forme à la composition et à la musique électronique 
et collabore avec des plasticiens et des vidéastes. Il 
crée également des environnements sonores et des 
musiques originales pour le théâtre et la danse. Il est 
un des interprètes de la pièce Laughing Hole de La 
Ribot depuis 2014. 

Clive Jenkins
Multi-instrumentiste et ingénieur du son de forma-
tion, Clive Jenkins a collaboré avec La Ribot pour 
qui il a créé et interprété l’environnement sonore 
de Laughing Hole. Il a également créé le design 
sonore de la Pièce distinguée n°38, Benny’s pin-
ups, de la série PARAdistinguidas (2011) et celui de  
EEEXEEECUUUUTIOOOOONS!!! (2012).

Marie-Caroline Hominal
Danseuse de formation, Marie-Caroline Hominal est 
une artiste franco-suisse. Sa pratique inclut texte, 
musique, danse, performance et vidéo.
À côté de ses propres créations, elle a dansé pour le 
Tanztheater Basel, Irène Tassembedo, Gisèle Vienne, 
Gilles Jobin et Marco Berrettini, avec lequel elle cosigne 
la chorégraphie du duo ifeel2.
Marie-Caroline Hominal était une des danseuses du 
casting original de Laughing Hole de La Ribot en 2006. 
Elle a depuis interprété plusieurs de ses créations, 
llamamé Mariachi (2009) et PARAdistinguidas (2011). 
Elle est un des « corps-opérateurs » de la vidéo  
Mariachi 17 (2009). 

Atom™ 
Derrière le pseudonyme de Atom™, se cache Uwe 
Schmidt, producteur et musicien électro originaire 
de Francfort qui travaille aussi sous les noms d’Erik 
Satin, Lisa Carbon ou encore Señor Coconut. Il est 
également le fondateur du label Rather Interesting.
Très actif dans la scène électronique allemande des 
années 1990, il part vivre au Chili et signe notamment 
l’album à succès El Baile Alemán, sous le pseudonyme 
Señor Coconut. La Ribot utilise régulièrement ses 
compositions dans ses différentes pièces. Il a composé 
l’intégralité de la bande-son de la vidéo Mariachi 17 et 
des extraits de ses titres sont utilisés dans Panoramix 
(1993-2003), Another Distinguée (2016) et Happy 
Island (2018).
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LES RENDEZ-VOUS SUISSES AU FESTIVAL D’AUTOMNE À PARIS

LA RIBOT
Panoramix
Centre Pompidou, du 14 au 22 septembre 2019

Laughing Hole
CND Centre national de la danse, le 5 octobre 2019

Please Please Please
avec Mathilde Monnier et Tiago Rodrigues
Espace 1789 / Saint-Ouen, le 15 octobre 2019
Centre Pompidou, du 17 au 20 octobre 2019

Happy Island
avec DANÇANDO COM A DIFERENÇA
CND Centre national de la danse, du 7 au 9 novembre 2019

Another Distinguée
Le CENTQUATRE-PARIS, du 13 au 16 novembre 2019

MARCO BERRETTINI - *Melk Prod.
Sorry, do the tour. Again!
CND Centre national de la danse, du 3 au 5 octobre 2019

Collectif GREMAUD/GURTNER/BOVAY - 2b company
Pièce
Théâtre des Abbesses, du 13 au 17 novembre 2019

STEFAN KAEGI / RIMINI PROTOKOLL
Granma. Les trombones de la Havane
La Commune Centre Dramatique National d’Aubervilliers, du 4 au 8 décembre 2019
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Médias partenaires 

France Culture est partenaire du Portrait La Ribot.

Textes : Florian Gaité (sauf pages 30 à 37)

Crédits photographiques : couverture et quatrième de couverture : Panoramix © Alfred Mauve, 2019 © ; page 6 : Another Distin-
guée © Anne Maniglier, 2016 ; page 8 : Panoramix © Alfred Mauve, 2019 ; page 10 : Carnets La Ribot © La Ribot ; page 12 : Laughing 
Hole © Neyda Paredes, 2006 ; pages 14-15 : Panoramix © Alfred Mauve, 2019 ; page 16 : Carnets La Ribot © La Ribot ; page 17 : Walk 
the Chair © Rares Donca, 2010 ; pages 18-19 : Happy Island © Caroline Morel Fontaine © Raquel Freire, 2018 ; page 20 : Panoramix 
© Alfred Mauve, 2019 ; page 21 : Laughing Hole © Miguel Azuaga, 2017 ; © Anna von Kooij, 2008 ; pages 22-23 : Carnets La Ribot 
© La Ribot ; page 24 : Another Distinguée © Grégory Batardon, 2016 ; page 26 : Happy Island © Julio Silva Castro, 2018 ; page 28 : 
La Ribot, Mathilde Monnier et Tiago Rodrigues © Bruno Simao, 2019

Partenaires médias du Festival d’Automne à Paris

Lieux partenaires

Le CENTQUATRE-PARIS
5, rue Curial 75019 Paris
01 53 35 50 00 
104.fr

Centre Pompidou
Place Georges-Pompidou 75004 Paris 
01 44 78 12 33 
centrepompidou.fr

CND Centre national de la danse
1, rue Victor Hugo 93500 Pantin
01 41 83 98 98 
cnd.fr 

Espace 1789 / Saint-Ouen
2-4, rue Alexandre-Bachelet 93400 Saint-Ouen
01 40 11 70 72 
espace-1789.com




